
Nouvelles
du jour

L'Allemagne, qu on soupçonnait
d'avoir connu les projets de l'Autri-
che au sujet de la Bosnie-Herzégo-
vine , a tenu ù faire savoir qu'elles les
avait ignorés. Le baron de Maréchal!,
ambassadeur allemand à Constanti-
nople, a ét<5 chargé d'aller déclarer
officiellement au grand vizir que son
gouvernement protestait contre la
supposition quo les derniers événe-
ments des Balkans so seraient pro-
duits à la suite d'une entente de
l'Allemagne avec l'Autriche-Hongrie
ou d'autres puissances : a L'Autriche-
Hongrie a agi sans demander l'avis
de l'Allemagne. »

A Constantinople, on se montre
trôs satisfait des assurances données
par Berlin. Elles étaient néces-
saires pour remonter un peu , auprès
de la Turquie , le crédit que l'Alle-
magne avait perdu.

La Porte est également très satis-
faite de la mesure prise par l'Angle-
terre d'envoyer dea cuirassés dans la
mer Egée. Elle voit dans cette déci-
sion un appui moral.

Des informations de journaux re-
présentent la situation comme fort
troublée à Constantinop le. Lc parti
réactionnaire fomente la guerre afin
d'en profiter pour écraser le parti
jeune-turc. Chez les Jeunes-Turcs, il y
aurait des divisions profondes. Le
comité « Union ct Progrès » domine
encore , et essaye de tenir tête aux
réactionnaire3. Le ministère , qu 'il
inspire, a fait emprisonner Mourad
bey, directeur du journal Nlzam et
quelques autres pour leur propagande
réactionnaire. Enfin le comité « Union
et Progrès » exigerait l'abdication du
sultan. Abdul Hamid abandonnerait
le trône à son frère Mohamed Réchad
eiïendi.

Il est possible que ce bruit ne soit
que le fruit des espérances des réfci*-
mateurs. Une loi fondamentale de
l'empire ottoman veut que l'héritier
du trône et du califat soit toujours lo
prince le plus âgé de la maison
d'Osman. C'est à ce titre que le prince
Réchad , l'aîné des frères survivants
du sultan , arriverait au pouvoir su-
prême. Le prince Mohamed Réchad «
64 ans. Abdul Hamid le tient dans
une réclusion presque complète, ne le
mêlant jamais aux affaires. Mais
Réchad est un homme instruit et
entièrement gagné aux idées constitu-
tionnelles et aux réformes adminis-
tratives.

Le cas le plus clair des multiples
conflits balkaniques , c'est celui de la
Serbie , qui voulait partir en guerre
contre l'Autriche. Les Serbes n'au-
raient aucun droit à occuper la
Bosnie-Herzégovine, et le dépit que
l'empire austro-hongrois ait pris cette
double province à leur nez ne suffit
pas à légitimer une action militaire.
L'Allemagne l'a fait comprendre à
Belgrade.

Le gouvernement serbe a répondu
_ Vienne — où on lui demandait des
explications sur l'appel de 35,000 ré-
servistes — que l'insuffisance très
grands des effectifs actuels de l'armée
serbe présentait des inconvénients au
poiot de vue de l'ordre intérieur et
que les intentions de la Serbie res-
taient pacifiques.

Quand on sait combien l'opinion
publique est irritée à Belgrade , celte
réponse équivaut à uno lettre d'excu-
ses. Elle sera très mal accueillie par
le peup le et accusera une divergence
si profonde entre les gouvernes et les
gouvernants que la Serbie pourrait
bien être à la veillo d'une crise minis-
térielle. Les Serbes avaient fait le
rêve d'une Grande-Serbie , c'est-à-dire
de la réunion en un seul Etat de
toutes les contrées habitées par l'élé-
ment serbe. Dans le royaume actuel

de Serbie, ils sont le 90 % de la popu-
lation soit environ deux millions et
demi. Au Monténégro, sur 250,000
âmes, les habitants do race serbe sont
au nombre dc 223,000 et la grande
majorité sympathise avec l'idée d'une
Grande-Serbie. En Bosnie-Herzégo-
vine, sur un total de 1 million 600 mille
âmes, les Serbes sont de beaucoup
l'élément le plus nombreux. L'action
de l'Autriche vient de détruire le
rêve du panserbisme.

Un télégramme dc Vienne à la
Liberté de Paris annonce que le Mon-
ténégro s'agite contre l'Autriche parce
que l'annexion de la Bosnie-Herzégo-
vine ruine lo plan d'une Grande-
Serbie. L'écusson et les drapeaux des
consulats autrichiens à Cettigné et a
Anti v ari auraient été arrachés. L'Au-
triche enverrait deux vaisseaux de-
vant Antivari. Cela suffirait pour cal-
mer les Monténégrins s'ils sont aussi
agités que le dit cette dépêche, qui
n'a pas encore reçu confirmation.

* *
M. Isvolski , ministre des affaires

étrangères de Russie , traite actuelle-
ment à Londres le projet de la réunion
dc la conférence des affaires balkani-
ques. La Russie, la France et l'Angle-
terre réussiront à s'entendre sur le
point même de l'opportunité de la
réunion de ce congrès international.
Mais il faudra ensuite élaborer un
programme. L'Allemagne dit qu'elle
ne s'engagera pas à se rendre à la
conférence, avant de savoir quels en
seront les tractanda. L'Autriche exige,
pour donner son adhésion , que la
conférence regarde comme intangible
le nouvel ordre do choses établi en
Bosnie-Herzégovine.

Le concert européen n'est donc pas
près d'être fait. Mais , de pouvoir dire
qu'on s'en occupe, cela sert au gou-
vernement turc pour neutraliser le3 ef-
forts des réactionnaires , qui deman-
dent qu 'on marcho sans retard contre
la Bulgarie.

Le congrès de la Confédération
générale du travail (la C. G. T.) à
Marseille s'est terminé par un vote
sur la question du militarisme et du
patriotisme. II y a eu unc minorité
réformiste et une majorité révolu-
tionnaire.

Un ordre du jour des réformistes
— modérés trôs relatifs — disait que
le patriotisme et Fantipatriotisme
relèvent de la conscience individuelle ,
mais qu'il y a lieu de développer et
de fortifier le syndicalisme interna-
tional de façon à ce qu'il puisse
empêcher au besoin une déclaration
de guerre. Cette thèse n'a réuni quo
421 voix.

L'ordre du jour disant qu 'il faut
faire l'instruction des travailleurs
afin que, en cas de guerre entre puis-
sances, ils répondent par une déclara-
tion de grève générale et révolution-
naire , a été adopté par 681 voix.

M. Clemenceau , qui s'est donné
comme l'adversaire résolu des sans-
patrie, dans son discours de l'autre
jour , trouva immédiatement do quoi
sévir. Le vorrons-nous prendre l'épée
dc Jeanne d'Arc pour mettre hors de
Franc.ft loa ennemi* île lu France ?

Aujourd'hui , lundi , .'ouvra à Rome
lc huitième congrès international des
assurances sociales. Plus de 1500 adhé-
sions do tous les pays du mondo sont
arrivées, et les gouvernements so sont
fait représenter par dos délégués
spéciaux. Lc3 rapporteurs et orateurs
ne manqueront pas, puisque quatre-
vingts sont déjà annoncés , parmi
lesquels les plus illustres représen-
tants des sciences sociales. C'est dire
l'importance de ce congrès et les
heureux résultats qu 'on peut en
espérer. Le problème des assurances
est aujourd'hui à l'ordre du joui
dans tous les pays , et il faut s'en
réjouir , car il s'ag it là d'institutions
qui peuvent contribuer grandement
à la solution de la question sociale.

Le congrès de Rome abordera des
points de vue nouveaux , tels que
l'assurance dts mères de famille , des
veuves et des orphelins , l'assurance
contre lo chômage, lc service médical
dans 1RS assurances, la formation des
médecins en vue des soins à donner
aux assurés, les maladies profession-
nelles.

Les paroisses catholiques
dans le canton de Berne

Notre correspondant du Jura nous écrit :
Le gouvernement bernois marche

lentement dans le travail de réorga-
nisation des paroisses catholiques,
prévue par le décretdu 9 octobre 1907,
et les paroisses l'imitent. A teneur de
ce décret , des paroisses nouvelles sont
détachées des anciennes circonscrip-
tions fixées par la loi de 1874 et érigées
en communautés indé pendantes offi-
cielles. Il s'agit donc de scinder aussi
les fonds paroissiaux , de reviser les
règlements anciens et d'en doter les
nouvelles paroisses. Ce travail doit
être fait pour la fin de Tannée
courante.

La séparation des comptes parois-
siaux ne présente pasgrande difficulté ,
car elle existait presque partout déjà
de fait, bien qu'ils fussent tenus par
un seul receveur paroissial , même là
où trois sections étaient réunies.

Par contre , on se heurte à une
difficulté lorsqu'il s'agit des règlements
paroissiaux. On aurait voulu éliminer
de ces règlements ce qui est en con-
tradiction avec la discipline de l'Egli-t
catholique. Quelques paroisses ont
élaboré leurs règlements en ce sens,
mais le gouvernement ne les a pas
sanctionnés. La commission catholique
a fait une démarche auprès de ce
dernier pour obtenir quel ques con-
cessions. Mais on a objecté que la loi
du 18 janvier 1874 est toujours en
vigueur et qu 'on ne peut sanctionner
ni tolérer dea règlements particuliers
en opposition avec cette loi.

Voilà comment on tient à nous
laisser , pour longtemps encore, un
arrière-goût de kulturkamp f ,et à nous
imposer une réglementation parois-
siale qui , on le sait d'ailleurs, n'a
jamais été appliquée et ne le sera
jamais dans ks points qui répugnent
aux consciences catholi ques.

Elections au Conseil national
A r.euchât.l

L'assembléo des délégués du pai ti
libéral neucbùtolois a décidé de reportei
les six députés sortants , soit cinq radi-
caux cl vu libéra), M» Calame Colin.
Elle a décidé, on outre, d'appuyer le
nouvel article 24 bis relatif aux forces
hydrauliques.

Dj son côté , l'assemblée des délégués
de l'Association patrioti qau radicale a
décidé, conformément au préavis du
comité central , par 85 voix contre 39,'do
donner suite aux propositions du comité
central de l'Association démocrati que*
libérale ct do porter sur la liste rougolea
six députés sortants.

A Soleure
L'ossembléo de3 délégués du parti

radical du canton de Soleure a décidé à
uno grande majorité, ot après une dis-
cussion animée, do ne pas tairo.droit à
lu demando du parti sooialUtc do lui
céder un des sièges au Conseil national
devenus vacants, mais de revendiquer
ers deux sièges pour lo parti radical . Eu
conféquencp , on portera pour lo Conseil
dis Etats MM. Munzineer et Casimir von
A>T, portants , et pour le Conseil national
MM. Bally et Zlmmormano , radicaux , ct
le Dr Hartmann , conservateur , députés
actuels, et pour 1-s deux sièges devenus
vacants par la mort de M. Vigier et la
retraite de M. Brosi , MM. Max Studer ,
avocut à Soleure , tt Adrien von Arx à
0 ten , tous deux radicaux.

L'assemblée des délégués de la Volks-
p irtei catlio 'ique soleuroise a déclaré
IH'C pter la llsto radicale, qui porto le
1 > : Hartmann.

A Zurich
L'assemblée du parti radical du l'"'ar-

rondissement fédéral , qui comprend la
ville de Zurich , a proposé â l'atsemblée
da voter compacte pour la liste radicale-
démocratique , sur laquelle fi gure lo D1
Wettstein , démocrate, attaqué par le
Bùrgerveiband.

M.Usteii .députéau Conseil des Etats
a rappelé les succé3 remportés en Alle-
magne, lors des dernières élections au
Reichstag, par l'action combinée de tous
les éléments bourgeois.

un représentant du Btirgerverband a
déclaré que la décision prise par fe Bûr-
gerverband d'exclure le Dr Wett&tein
n'était pas définitive.

M. Fischer, de Dietikon, a proposé
d'accorder également un représentant
aux catholiqui s et a préconisé, en lieu et
place du Dr Wettstein , la candidature de
M. Baumberger, rédacteur. Cstte idée
n'a paa trouvé d'écho, et la proposition
Schmid a été acceptée à l'unanimité
moins quel ques voix. LeB candidate ra-
dicaux sont MM. Io Dr Bissegger , Frey-
N#geli, Meister et Studer.

L'assomblée du parti démocratique du
1er arrondissement a décidé à l'unanimité
de reporter les députés actuels, et par
147 voix contre une, de porter comme
candidat le Dr Wettstein , en remp lace-
ment de M. Amsler , qui se retira.

A Berne
Les délégués du parti radical démo-

cratique du Mittelland bernois {6™ ar-
rondissement fédéral) réunis dimanche à
Berne, ont décidé de proposer la réélac-
tion des trois députés radicaux actuel» ,
MM. Hirter , Huber et Jenny, ainsi que,
sous réserve da la réciprocité , des deux
députés conservatsurs-libéraux : MM.
Wyss et Kœni g.

Pour le siège rendu vacant par la
retraite de M. Burgi, 1 assemblée a dé-
cidé, açièi one discussion qui a duré
dtiit  heures et un volt au scrutin se-
cret , par 106 voix sur 138 bulletins vala-
bles, de recommander la candidature do
M* Scheidegger, député, président de la
Société suisse des arts et métier*. M. de
Steiger , président de la Ville, a obtenu
30 voix.

L'assemblée a décidé, en outre , de re-
commander l'adoption de l'article sur les
forces hydrauliques.

A Schaffhouse
L'asuemblée da parti libéral a décide

la confirmation du stalu quo.
En Valais

Oa nous écrit :
Lo groupe conservateur du centre,

réuni samedi après midi , à Sion , a décidé
de confirmer MM. Ivuntschen , Evé quoz
et Seiler comme dé putés au Conseil
national .

Le groupe a décidé d'accepter la can-
didature qui sera présentée par le Haut-
Valais pour lo remp lacement de M. le
Dr G. Lorétan.

Le groupe conservateur du 46""° ar-
rondissement, réuni à la Souste-Loè:he,
a décidé de confirmer MM. Kuntschen ,
Evé quoz et Sii' er et a désigné M. do
Preux , i Sierre , ancien conseiller d'Etat ,
cn remp lacement do M. lo Dr G. Lo-
rétan.

Dans la Haute-Argovie bernoise
L'assomblée des délégués radicaux de

l'arrondissement de la Haute- .Vgovie a
décidé de présenter pour Ul élections au
Conseil national une liste comp lète de
quatre noms, et a dési gné à l'unanimité
comme candidats les trois députés sor-
tants , MM. Kuri , llofer et Gugelmann ,
et comme nouveau député , en remplace-
ment de M. Diirrenmatt , la colonol Roth ,
do Wangen.

L'assemblée de la Volk partei de la
Haute-Argovie a décidé d'établir , pour
les élections au Conseil national , uns
I.sle do trois candidats: MM.la I> r Dur-
renmatt , rédacteur à IIerzogenbuch .ee ;
K.iîtli , député à Mùccheobuchséo , et
Wolf , syndic do Loi z wil Aucun des trois
députés radicaux actuel nc sera porté
sur la liste, étant donnô que lo parti
radi .al conteste à la Volkspartei le siège
qui lui appartenait.

En Argovie
L'assemblée des chrétiens-sociaux du

district de Baden, tenuo hier à Mellin*
g-m, a décidé, de concert avec l'assem-
blée de la Volkspartei de la vallée de la
lîeuss, da proposer le renouvellement
des mandats des députés catholiques au
Conseil national , M. le Dr Wyrseh , à
Baden , ot M. Eggspiihler, à Zurzach.

A Schwyz
Lo paiti conservateur a décidé de

porter MM. Bueler et Antoine do Hett-

lingen, président du tribunal cantonal ;
ce dernier remplace M. Schwander , qui
BO retire.

La concession aux libéraux, cn la
personne de M. Knobel , a été renouvelée
sacs opposition.

Aux Grisons
Lo parti radical a décidé de proposer

aux électeurs une liste commune avec le
parti conservateur. Candidats : lea dépu-
tés E '.-r la  ats.

La parti conservateur a pris une
décision conforme.

A Lucerne
L'assemblée du parti ouvrier du can-

ton de Lucerne a décidé l'abstention
pour les élections au Conseil national.

ÉTRANGER
LA CRISE ORIENTALE

La protestation turque
La circulaire de protestation de la

Turquie relative à la Bosuie a été remise
samedi à tous les représentants dea
puissances à Constantinople à l'exception
de l'ambassadeur d'Autriche-Hongrie.

— Des p lacards demandent le boycot-
ts ga des marchandises autrichiennes,
bulgares et allemandes.

— Le sultan souffre d'un refroidis-
sement.

Les Albanais s'agitent
On mande de Constantinople au Malin

que les Albanais se révoltent en co
moment pour obtenir l'autorisation
d'engager de» hostilités immédiates
contre les Bulgare*.

Les journaux grecs disent que les
troupes turques do la garnison de Janina
so sunt embarquées pour Salonique.

En Bulgarie
Le correspondant du Matin à PJ-ilip-

popoli a reçu du tsar Ferdinand la
déclaration suivante :

Dites Lien qae vous avez assisté à une
révolutioa heureuse , qui correspond aux
vœux du peuple, à une révolution qui
assurera le progrès. Vous pouvez ajouter :
à une révolution pacifique qui , j'en ai la
conviction , ne coûtera pas une goutte de
sang à un enfant de ce peuple ou d'un
aulre peuple, et qui ne coûtera pai uno
larme à une mère.

La Crète et la Grèce
Lo gouvernement grec a été informé

que, jusqu 'à ce que l'ordre légal soit
rétabli en Crète, le gouvernement anglais
ne peut rien promettre en ce qui concerne
les aspirations de la Crète.

— On mando d'Athènes à la Nouvelle
Presse libre ;

« On confirme que les représentants
d'un certain nombre de puissances ont
conseillé au gouvernement grec de ne
pas accepter la proclamation do l'union
do la Crète à la Grèce. »

— On annonce de La Canée quo la
Chambre grecquo , convoquée en session
extraordinaire , s'est réunie à 4 h. hier
dimanche. Le programme officiel annonce
que le président du gouvernement Cretois
ouvrira la session au nom du roi des
Hellènes. Les consuls des puissances et
les autorités militaires ont été invités à
assister à la séance. I.n grand enthou-
siasme règne dans la ville entière. Toutes
lts municipalités ont voté l'indépendance
et l'union à la Grèce.

On annonce que le cabinet grec est
divisé sur la question de )a Crèie.

En Serbie
Des manifestations ont eu lieu à Bel-

grade samedi matin devant le palais de
la Skouptchina et lo palais royal. Le
prince héritier s'ost montré à la fenêtre
et a remercié pour les ovations qui lui
étaient faites. Les manifestants so ren-
dirent ensuite sur la p laco du Théâtre ,
où deux drapeaux austro-hongrois furent
hrii 'é-i.

— On déclaro ollitellement que la
nouvelle de la mobilisation générale do
l'armée serbe repose sur une interpré-
tation erronée, néo do l'ordonnance du
23 septembre. Il ne serait pas fait appel
à do nouveaux contingents do réserve.
Le f lit qu 'il n'y o actuellement dans
toute la Serbie que 40,000 hommes sous
les drapeaux , prouve que la Ssrbie ne
mobilise pas.

— Lo monde officiel à Londres pense
qu 'il n'y a pai liou àe craindra de conllit
grave dans les Balkans. Les renseigne-
ments reçus de Belgrade indiquent quo
le gouvernement serbe pi été l'oreille aux

conseils des puissances et qu'il fait tout
son possible pour prêcher la modération.

— On mande de Bel grade à l'Action do
Paris:

Les enrôlés volontaires ont atteint le nom-
bre de "000, mais, pjrmi eux , il se trouve
beaucoup de jeunes gens. Le Trésor disposa
de 21 millions. Les particulier* commencent
à souscrire. Le nombre total des troupes mo-
bilisables atteindrait;200 .000 hommes. Tous
les journaux serbes réclament la guerre. La
population est exaspérée , mais, si lei dépu-
tés tont prudents et résistent aux entraîne-
ments , la guerre deviendra improbable. *

— Certains j  ournaux de Vienne annon-
cent, selon des nouvelles de Belgrade,
que les députés serbes se sont prononcés
en séance tecrète , par 93 voix contre GG,
contre la guerre.

A Vienne
Oo dément le bruit que le ministère

de la guerre austro-hongrois aurait de-
mandé un crédit supplémentaire aux
Délégations pour des renforcements mili-
taires ou pour l'élévation du contingent
dea recrues. L'administration militaire
s'en tiendra aux projets déposés sur lei
bureaux des Délégations.

— La commiision des affaires étran-
gères de la Délégation autrichienne e
adopté samedi, à Ja suite des exposés du
baron d'.Ehrenthal sur la politi que des
Balkans et sur la politi que extérieure
%ènéralo, une réiolution reconnaissant
la nécessité politiquo d'annexer la Bosnie
et l'Herzégovine, et uno deuxième réso-
lution concernant la future organisation
des relations des deux provinces avec la
monarchie, et enfin, après do longs dé-
bals, les propositions du ministère dei
affaires étrangères.

Les vaisseaux anglais
Dans un discours qu 'il a prononcé à

Leeds, M. Asquith a déclaré que l'Angle-
terre ne poursuit aucun intérêt égoïste
en Orient. Son seul bat est de sauvo-
garder la paix et les intérêts interna-
tionaux , ct da manifester sa sympathie
au gouvernement turc.

— Le duc de Connaught , commandant
de la flotte anglaise de la Méditerranée,
est arrivé â Venise, avec la duchesse et
leur suite, à 4 h. 50 do l'après-midi. Il
s'est rendu à bord du croiseur Aboukir
et partira demain , probablement , pour
Malte.

Le cuirasse Campus rejoindra la Hotte
du prince de Battenberg dans les eaux
torques.

On annonce que le cuirassé Qucen,
portant le pavillon amiral , partira
aujourd'hui lundi avec l'amiral à bord.

En Italie
Le bruit dc la retraite de M. Tittoni,

qiii a circulé dans le monde parlemen-
taire , n'est pas pris au sérieux. La res-
ponsabilité des événements ne pèse
d'ailleurs pas seulement sur Io ministre
dos affaires étrangères, mais sur le cabi-
net tout entiar.

La Russie
Lcs principaux journaux russes quali-

fient le discours du baron d'.Ehrenthal
do « grossière moquerie » et d'offense tx
la justice , à l'équité et aux meilleurs
sentiments des nations, lls expriment la
crainte que las déclarations du président
du conseil austro-hongrois ne provo-
quent uoe explosion de révolta dans la
peup le serbe, ouvertement poussé à toute
extrémité. Les journaux russes atta-
quent véhémentement la politique autri-
chienne, politique qui crée une situation
que n'arrivera pas a régler , non seule-
ment une conférence , mais les efforts da
plusiiurs générations.

L'Allemagne ct l'indépendance bulgare
La Gazette de l'AUemagae du Nord

écrit :
sSous ne croyons pas que l'on sait disposé

à Berlin à reconnaître l'indépendance de
la Bulgarie avant que celle-ci se soit décidée
à entrer en négociations et à accorder salis,
faction à la Porte. Tant pour la question du
chemin de Ter que pour celle de la Roumélie
le gouvernement bulgare devra accorder A
la Turquie les indemnités que celui ci se croil
en droit de réclamer.

SI. Isvolski u Londres
L'entrevus do M. Isvolski , ministre

des affaires étrangères de Russie , avec le
ministre desaffaiies étrangères de Grande-
ur, tagae, sir Ed. Grey, samedi , à 3 b.,
a durû p lus dc deux heures et demie. Le
ministre russe des affaires étrangères a
causé ensuite un moment avec le secré-
laire permanent, sir Charles Hardinge ,
niguèro ambassadeur d'Ang leterre à
Saint-I"étorsbourc, puis il a quitté le
ministère à 5 h. 30.



Aucun communiqué ofliciel n 'a été
fait samedi soir. On a de bennes raisons
de penser que l'échange do vues prélimi-
nairo entre les deux hommes d'Etat
donne beaucoup d'espoir d'arriv6r à une
solution satisfaisante do la question dea
Balkans.

Hier dimanche , M. Isvolski a diaé
avec lo roi, au palais de Buckingham , et
s'est entretenu do nouveau avec sir
Ed. Grey.

Lo souverain a ensuite reçu sir Lu.
Grey, ministre des affaires étrangères.
L'entrevue a'durê 45 minutes.

M. Isvolski et le comto Benckendorff ,
ambassadeur de Russie à Londres, ont
déjeuné avec lo prince de Galles à Marl-
boroughhouse.

Lo roi Edouard a reçu M. Isvolski,
oncore une fois bier après midi.

Aujourd'hui, les deux ministres auront
une troisième entrevue au Foreign Ollice.

Les dissensions dc la Jeune Tunjuie

Le correspondant da Temps à Saloni-
que envoie d'intéressantes données sur
les difficultés et les soucis de la situation
intérieure en Turquie :

Lea Bul gares n'ont quo trop bien saisi
le moment psychologique. Etant donnée
la situation de l'arméo ottomane en
général ©t du 3me corps en particulier,
désorganisée en une certaine mesure par
le récent mouvement politi que, uuo inter-
vention armée mo parait bien improba-
ble. Dan» toi» le. cas, aucun ordro de
mobilisation n'a été donné jusqu 'à ce
jour , ot rien ne fait supposer qu'il sera
donné. D'ailleurs les officiers jeunes-turca
so rendent paifai temcnt compto de la
situation militaire insuffisante.

Co n'est pas en Asie-Mineure qu 'ila
pourront aller chercher de» renforts ; la
réaction y règne en maîtresse. On ne
veut pss entendre parler d'élections ; il
n'a pas été possible do procéder à la
confection dos listeB électorales. Enver
bey a dû demander l'onvoi de son batail-
lon pour essayer d'agir énerinnu'm-mt.

En Albanie, vers Diakora , les Albanais
refusent tout impôt , toute obéissance ;
ils ne reconnaissent plus aucune autorité
civile ni militaire ; en un mot c'est
l'anarchie. Avant-hier, deux bataillons
de Serrés ont été diri gés vera Diakora
avec ordre do réprimer énergiquement
toute rébellion.

En Macédoine, c'est le désaccord lo
plus complet dans les divers comités
Union et Progrès. Celui de Monastir a
des idées très avancées, il demande la
déposition du sultan ; celui de Sarrés
refusa do seconder les vues du comité
central da Saloni que, et ce dernior oit
obligé de so désagréger par l'envol do ses
membres les plus influents soit en Asie-
Mineure, soit à Monastir; soit à Serrés
pour tâcher do ramener les dissidents a
l'Union.

Le comilé Union et Progrès pourra-t-il
résister ? Telle est la question. Les hom-
mes clairvoyants envisugent la situation
comme très grave.

Au Rflaroc

VICTO HE Dl" KOGIII

CONTRE LES I1AFIDISTES

La tribu des Beni-Sicar , jusqu 'à
présent fidèle au . "XX s'est prononcée
en faveur de Moulai Hafid.

Les combats continuent entro les parti-
sans du rog hi et les tribus indigènes.

Dimancho, les partisans dn Roghi ont
mis en déroute les Kabyles Beni-Sicar et
occupé les terrains miniers. Le Roghi
leur a donné l'ordre de décap iter dix des
partisans de Moulai Hafid et d'envoyer
les têtes préalablement salées, au cap
Morenory où elles ont été exposées
publiquement.

Feuilleton de la LIBERTE

A LA REINE PENELOPE
par M. TEOUESSABT

Elle songeait à s'échapper, quand !>'
valet reparut.
-- Il y en a pour un moment, lui

(lit-il , vous [feriez mieux de vous asseoir ,
— Jn vous ni dit que je ne voulais

pas attendre ; laissez-moi passer !

répondit lâùtre, qui s «Hait mis en tra-
vers 'de la porto .

Mais un nouveau coup île sonnette
venu d'en bas, le força de la rouvrir
pour tirer le cordon , p lacé au dehors

Une voix masculine demanda :
— Ma lante est-elle chez elle '.'
Sybille avait reconnu l'organe il.

Julien ; et comme, sur la réponse alïir
¦native du valet il montait rapidement
l'Ile abaissa son voile et se dissimuk
de son mieux derrière une table , qui
supportait an grand palmier , duns l'es-
poir que le jeune homme no lu verrai! pas

Mais 'Jul ien avait de lions yeux, i .
puis les amoureux sont doués "d'iu:
sixième sens, qui leur ferai! reconnaître
n 'importe mi l'objet de lour tendresse.

Du premier regard , M. Clairac la
découvrit el, son chapeau i» la main, il
s'approcha respectueusement d'elle.

— Vous ici . Mademoiselle, s'écria-t-il
avec un accent d'indicible surprise.

Lo général Mariha a fait mettre fin s
cette macabre exposition. Lo Roghi a
promis quo des événements semblable*
ne so reproduiraient pas. On croit qu.
les Kabyles ao soumettront de nouveau
à l'autorité du Roghi.

LE MINISTÈRE BELCE RECONSTITUÉ
M. Schollaert a enfin réussi à recons-

tituer le ministère catholique. Tous les
ministres conservent leur porlt-Ieuilla ",
mais il en est créé un dixième, celui dos
colonies , dont M. Renkin devient la ti tu-
laire. Il est lui-même remplacé au minis-
tère da la justice par M. Delontshecre,
député do Bruxelles , qui fu t  d abord un
des p lus ardents adversaires , puis, après
l'entente do la droite, un des plus chauds
partisans do la rep rise du Congo par la
Belgique. Le nouveau ministre renfor-
cera dans (o cabinet l'inlluence » jeuno
droite u 'qiii veut imposor à la majorité
une tendanco plus ou moins démocra-
tique.

Au Congrès radical de Dijon
Le congrès radical et radical-socialibto

a décidé do no pas accorder dans les
élections les voix radicales et radicnles-
socialist. s aux candidats socialistes par-
tisans de l'insurrection on cas de guerre
et de la grève générale.

La déclaration du parti radical et
radical-socialiste lue par M. Pelletan , ne
reconnaît aucun ennemi à la gauche.
Enfin , ia déclaration affirme fa nécessité
de continuer la lutte contro l'Eglise.

M. LalTerre a été élu président du
nouveau comité du parti-radical et radi-
cal socialiste.

M. GEORGES PRADEL
On apprend la mort , à Zarzis (Tunisie),

de M. Kaimaouel Pradier, tort connu dans
lo monde des lettres sous le pseudonyme de
Georges Pradel. C'était un romancier
distingué, un hommo aimable, très répandu
dans le monde littéraire , où il laisse de3
regrets unanimes.

M. Emmanuel Pradier, fils d'un capitaine
de vaisseau , général auxiliaire pendant la
guerre de 18"0, avait débuté dans la marine,
qu 'il abandonna pour le journalisme. 11
collabora à la Gazette de France, au Nain
Jaune , au Figaro , au Caulois, où il rédigeait
chaque semaine d'intéressants articles sur
la Vie en plein air. IL a publié au Petit
Journal et dans d'autres grands quotidiens
des romans qui obtinrent un grand succès :
la Cage de euir, le Brick cTébène, l'Œil de
.igre, etc.

Nouvelles diverses

Les Chambres françaises rentrent demain
mardi.

— M. Clemenceau, après avoir parcouru
de nombreuses localités du Var et après
avoir assisté à un banquet à Draguignan ,
est reparti hier dimanche, à 4 h., pour Paris.

— La reine-mère Marguerite d'Italie est
arrivée à Paris , venant da Nantes en auto-
mobile. Elle est accompagnée de la marquise
de Villamarina .sa dame d'honneur , du mar-
quis Guiccioli, et de deux aides de camp.

— Oa annonce le mariage de M lle Denise
Zola, fille du romancier , avec M. Maurice
l.ebloud , jeune écrivain. L'un des témoins
de l'époux est II , Clemenceau .

— On vient d'incorporer au '>""¦ d'artille-
rie, à Remiremont ( Vosges), M. Charles Amet,
aine de vingt et un -. ;. . ;nts vivants ..

— Samedi s'est ouvert à la Maison du
peuple à lîruxelles la session annuelle du
bureau soci .liste international, l.lle durera
jusqu 'à ce soir lundi.

— Le Berliner Tageblatt annonco que
M. Isvolski n'a pas renoncé à sa visite à
l.erlin. Il est attendu ces jours prochains à
Berlin.

— L'empereur d'Allemagne est parti de
Itominten pour K.eniird.erg. Il a renoncé à
sa visite a Kadinen, ou une épidémie de scar-
latine a éclaté.

— La santé du roi Chailes de Roumanie
continue à s'améliorer. Le souverain a lait

Kt pivotant sur s**s talons , il inter-
pella lo valet d' un ton soc ct impérieux.

— Comment se fait-il , puisque ma
tante est chez elle, qu.* Mademoiselle
n 'ait pus été introduite '.' demanda-t-il.

— C"s dames m'ont commandé do
faire attendre ici mademoiselle...

- Il  v a certainement eu erreur

— Dans b* petit  salon... Si Monsieui
veut bien me suivre...

Uès qu 'ils eurent tourné le dos, Sy
bille se glissa sans bruil jusqu 'à ln parte
l' ouvrit et s'échappa en loule bâte .

Mme et, Mile Dcsgranecs, vêtues d'élé
gants costumes d'intérieur , étaient assi
ses, côte à côle, sur un canap é.

Devant  elles , sur une  table , s'étalaient
les broderies échantillonnées, qu'ailes
examinaient sans se presser.

— Ma tante ,  s'écria Julien, vous ne
savez sans doute pas qui vous a apporli
tou t  ceci ?...

All.ine répondît pour sa mère.:
— Pardon ! je sais que c'est une

emp loy ée «le ,< la Heine Pénélope »!
— (. est M"" do Cambnand, en per

sonne! J'espère que vous'allez donna
désordres pour qu'on In lusse entrer ici '

muis si eela le fait p laisir , mon ami ,
j.* «e m'y »pp<»se pas, dit négligemment
M"» ' Desgranges: Albinc, veux-tu sonner?

Dans un moment, répondit celle-ci,
sans se troubler. Quand mon choix sera
fait, j 'aurai peut-être quelque conseil
ù lui demander pour l'exécution du
travail . . .  Julien , vous qui avez du goût,
ilites-nioi , que préférez-vous , ee coussin
do soie vert Nil , brodé de ruse '.'... ou bien
ce petit tap is vieil or , dont les flours
sunt violettes ?

une promenade d'une heure «n foret avec le
docteur Nordcn, venu pour constater les
effets du traitement prescrit

— Deux convois de marchandises exclu-
sivement chargés de cartouches fabriquées
par les usines Krupp sont arrivés samedi
à i;.<lis! '.i; .' -' à destination do la Roumanie.

— On s'entretient beaucoup en ce moment
à Lisbonne d'un projet de marisge du roi
avec la princesse Alexandra, fille du duc et
de la duchesse do Fifo ot petite lille du roi
d'Angleterre.

— La flotte américaine a quitté M-.u-.ul-.*
pour le Japon.

— On examine en Angleterre un projet
d' alliance entro la Chine, les Etats-Unis et
l'Angleterre pour la protection des intérêts
do ces puissances en Orient.

— On annonco la mort , à lîrighton, du
di plomate anglais sir Henry Drummond

Nouvelles religieuses
La rentrée ues séminaires en France

Des divers diocèses français on signale
que la rentrée des petits et des grands sémi-
naires est plus nombreuse qu'en ces der-
nières années.

Ce mouvement consolant ira certainement
en s'accentuent, dit la Croix.

Schos de partout
BAISERS ELECTORAUX

Les candidats à la présidence des Etats-
Unis ont entrepris uo match d'un nouveau
genre. Sachant combien t'influence des fem-
mes est importante dans les élections, c'est
ù qui embrassera le plus grand nombre de
bébés pour llatter l'amour-propre des mères
do famille.

Lorsque M. Taf t  apparut , ces jours-ci , à
Maryville, une double haie de mamans l'at-
tendait avec une ribambelle do moutards
sur les bras. l ia  naturellement dii s'exécuter
et ces baisers électoraux ont duré près d'uno
heure.

Cependant, on admet que M. Bryan dé-
tient encore, comme ¦ infant hisser t, le re-
cord des candidats.

I N F A N T  BIEU GARDE
A liradlord (Angleterre), on élève un en-

fant dont la vie paraît particulièrement
précieuse.

A l'entrée de la maiion, lea parents ont
mis une pancarte où l'on peut lire :

t N' embrassez pas le bébé.
t Ne le prenez pas par la main , si vous

n'avez pas les mains propres.
t Ne parlez , respirez , sifflez , soufflez, tous-

sez , n'éternuez jamais contre son visage.
• Ne lui laissez pas toucher votre visage

ou vos cheveux.
t Ne vous servez jamais de votre mou-

choir pour frotter les mains, le visage ou la
touche du bébé. »

Au bas de cette affiche, on lit encore :
¦ Toute personne qui passerait outre à cet

avis encourrait notre mécontentement. »
Qaoi de p lus lég itime que de soustraire le

visage des entants, à. l'approche épineuse des
montons masculins et aux caresses indiscrè-
tes des jeunes filles, qui manient l'enfant
comme un jouet, l'agacent commo un King-
Ckarles , troublent dans sa torpeur sa petite
¦ née végétative et somnolente ?

LE C H A P I T R E  DES CH * PEA UX
On annonce , pour aujourd'hui 12 octobre,

à Londres, une exhibition sensationnelle.
Miss Magdy Temple, une actrice, paraîtra
— ou disparaîtra — sous un chapeau qui
mesurera i mètres 2 décimètres de circonfé-
rence. Ce chapeau est orné da quinze plu-
mes d'autruche dont chacune a 1 mètre 82
de long. Il coûte 3000 francs.

Avec celte coiffure, miss Temple détien-
dra le record do la superfl, ie.

*f(3T DE f â  f l h
Le reporter d'un journal monde in à la

future mariée :
— Ainsi , c'est entendu , je vais vous faire

un entrefilet sensationnel. Je décrirai minu-
tieusement votre toilotto et celle do vos in-
vitées. J'exalterai la somptuosité et la cor-
dialité de la réception , je nommerai tous les
invités de marque , je m'extasierai devant
l' excellence du menu, l'animation du bal
qui aura suivi le dîner , et j'aurai des accents

— Ma cousine, dil Jul ien d'un nir
grave, jo n'ai pour l'instant qu 'un con-
seil à vous donner : si vous ne voulez
pas recevoir M"* de C.aiiibriaiul dans
votre s.-iIon , permettez-lui de s'en aller ,
mais ne la laissez pas p lus longtemps
se morfondre dans l'antichambre...

Albinc leva les épaules.
_ Elle est vraiment bien à plaindre !

l'ant ichambre est eliaullée , il y a des
siégos confortables.

- Albinc ! s'écria M"00 Dosgranges.
qui voyait une irritation mal contenue
assombrir-les yeux do Julien. 'Voyons,
mon enfant , linissons-en ! Prends ce
petit lap is, qui te donnera moins de
travail  et (ais un paquet do lout  le resle...
Julien, rendez-moi le service (l'appuyer
sur le boulon électrique, qui est ores de

I.e jeune homme no se ht pas prier
pour obéir à sa tante. Lc valet paru!
dans l'encadrement dc la porte et atten-
dit.

D 'un .-lir de mauvaise humeur , Albinc
réunit tous les morceaux de soio el,
sans prendre souci do les froisser, elle
les roula maladroitement dans le pap ier ,
qui les avait contenus.

— Itcndcz ce paquet à cette joune lille,
Bruno, ct dites-lui qu 'elle peut s'en
aller ! ordonna M"** Desgranges.

— Madame, ella est partie I
— Ali !... I.h bien ! elle/, vous-niêiii

reporter ces broderies i» « lu Ht-ini
Pénélope _ .'

La porle n'était pas encore refermé,
sur Bruno qu 'Albine éclata d' un rin
ironique.

- - C'est vraiment amusant  ! dit-ello
Celle .pécore se croit une trop grandi
dame pour attendre un quart dlieuri

attendris en parlant du chagrin que votre
départ causo ft vos parents. Mais , que
devrai-je dire du marié ?

La fiancée (distraitement) : — Dites qu'il
se trouvait parmi les invités.

dans une antichambre !... C'est pour-
tant son métier !

— Non , ma cousine , dit froidement
Julien. Son « métier n est d'échantillonner
do petits ouvrages, d'enseigner à les
faire et de terminer ceux que do jeunes
inconstantes n 'ont pas la pâlie: .e: d'ache-
ver... 'Mais M 1"* de Cambriand n'est pas
fai te  pour subir les caprices des maitres
et les insolences des laquais !

— Oh !... mais savez-vous, mou cou-
sin , que-vous êtes tout  ù fait éloquent
et chevaleresque ! s'écria la jeune lille
en pouiïant do rire. M"° Sybille , qui s'eu
fait déjà tellement accroire, serait bien
fière si elle savait quel ardent défenseur
ello possède on vous !

— Je nc sais pas si olle en serait si
lière ' que cela , rép li qua M. Clairac d ' un
ton contraint. Si vous l'aviez vue, comme
mot , au temps dc sa royauté mondaine,
vous rie parleriez pas ainsi , ma cousine !...
Je Jio prends sa défense (JUC parce que
je la trouve à plaindre... Ma chère Albinc,
mettez-vous un moment à sa p lace, prtur-
suivit-il d' un ton p lus conciliant , car il
se. rendait compte qu 'il lui avait parlé
un peu p lus sévèrement qu 'il n 'était en
droit de le faire. Voyons , seriez-vnus
bien aise qu 'on vous traitât d'une façon
aussi méprisante ?

— 11 m'es, tort i.i'Vieil,. de mu ii.çUi'o
à sa p lace... il y a des suppositions si
invraisemblables !...

— Invriiis. nibliiliies .'... Pourquoi i
Mon Dieu, l'hiver dëmici; lorsqu'elle
allait «le fête en fête , donnant la mode ,
i l  traînant à sa suite une douzaine de
soup irants, il lui eût , sans doute , aussi ,
paru impossible d'eu arriver à accoptoi
ly s i tuat ion qu 'ello occupe aujourd'hui !

— Toul le monde aurait pu le lu i  pré-

Confédération
l.* a r l  Ici . i -o u.,11 | Iltloil ne I Ktir ICH

forces hydraulique*. — Dans la
p lupart des cantons, los assemblées poli-
ti ques s'occupent, en mème temps quo
dea élections ou Couseil national , de
l'articlo constitutionnel sur les foroea
hydrauliques. Il n'y u pas encoro eu , A
notro connaissance, de vote hostile à
l'articlo. Cependant , a Sehvyyz, l'assem-
blée conservatrice a décidé da no 'pas
prendre position vis-à-vis de cette inno-
vation constitutionnelle, et ù Scbafïhouei},
l'article a été fort malmené par les ora-
teurs do l'assemblés radicale.

Socle! «'• suis <<•  d«'S lllatll u l eu r *- .
— L'assemblée des délégués do la société
suisso des instituteurs s'ost réunie hier à
Langenthal. Ello a entendu un roppoi t
do M. Fritschi , conseiller national , sur
l'état do la question concernant l'éléva-
tion de la subvontion de la Confédération
aux écoles primaires.

Le comité central a été chargé d'adres-
ser uno requête ou Conieil fédéral au
sujet d'une interprétation do l'article 15
de la nouvollo organisation militaire .

La question de I aasuranco des enfants
contre les accidents et la maladio a été
renvoyée pour étude au comité central.

L'assemblée générale a entendu ua
rapport de M. le professeur Zurcher sur
l'état do la législation pour la protection
des enfants et les devoirs do la législation
pénale suisso dans eu domaine.

M. le pasteur Wild a parlé de lu
limitation du travail des eufants ot do
la répression des mauvais traitements
envers l'cnfiinc.!..

Cantons
BERNE

Société jurassienne il'éniiilu-
llon. — Notro correspondant du Jura
aous écrit :

La société jurassienne d'émulation
aura , jeudi 15 octobre, sa -47 1''*-' assemblée
annuelle, à Délémont. Ello a donc près
do 50 ans d'existence et l'on penso dès
maintenant à célébrer di gnoment Son
cinquantenaire par un « Festspiel » ap-
proprié. Ello a pour président contrai lo
(ils même da son fondateur , le célèbre
savant et patriote Xavier Kohler.

C'est une Académie en petit , qui réunit
à peu prés tout cc que le Jura compte
d'amis de l'histoire, du livre, de la na-
ture, des vieilleries et surtout du pays ,
sans distinction de profession , de religion ,
ni d'opinion politi que. Si le» grands sa-
vants y sont plus rares que sous la vaste
coupole do l'Institut de Frauce, elle no
compte par contre que dea cœurs épris
de patriotisme. C'est là son caractèro
particulier; son but est do conserver
avec une sorte do piété reli gieuso tous
Io3 souvenirs qui BO rattachent au vioux
sol jurassien. Elle donne la plus belle
preuve que co petit pays tient à son
histoire, à sa langue, à ees traditions et
quo, par conséquent , il est autonome
dans son âmo, malgré les traités, hélns 1
bien oubliés ou manifestement violés.

La prochaino assemblée promet d'être
des p lu» intéressantes. Outro les tiac-
tanda de la séance administrative, ceux
do la séanco littéraire nc prévoient pas
moin3 do huit travaux écrits ayant trait
à l'histoire, aux antiquités, à la langue
française , à la faune et mémo à la ques-
tion sociale. Un vrai régal, comme on le
voit , auquel le public est aimis.

SCHWYZ
i n  nouveau député aux Statu.

— Lcs conservateurs schwyzols ont
décidé de donner pour successeur à M.
Bonzi ger, commo député aux Etatf , M.
lo major Ochsner, d'Einsiedeln.

ARGOVIE
l.a politique. — L'assemblée dis

délégués du parti radical démocratique
du canton d'Argovie o décidé do repoi-
ter lea député» actuels au Conseil dea
Etals, MM. Isler ot Schulthess.

L'assemblée générale du parti , qui a
suivi ot qui comptait 250 participants ,
s'est prononcée cn faveur du nouvel
arliclo 2i bis, puis elle u ontendu ur
rapport do M. lo Dr Lour sur lo mono-
polo des céréales, sans prendro position
vis-à-vis do co dernior.

Chrétiens-sociaux. — Une assem-
blée du parti chrétien-social du district
do Budun a été tenuo hier dimanche à
Mellingen. Oo y comptait ;plus do 400
participants. M. lo Dr J. Beck , professeur
ù l'Université do Fribourg, a entretenu
l'assi.tance dos desiderata sociaux dis
paysans ot des. travailleurs ; M. lo con-
seiller national D* Wyrseh, de Baden , a
commenté lo programme do la Volk<-
partel catholique. Ces doux discoure ,
ainsi quo les paroles do M. l'abbé Abegg,
curé do Mellingen , ont étô chaleureuse-
ment applaudis.

GRISONS
Vol  ut  io. _ -.--i eu perspective. —

L'assembléo de3 délégués du parti radi-
cal du canton des Grisons a décidé de
voter pour la loi cantonalo sur les grè-
ves, pour la révision de la loi cantonalo
sur ks endiguements, ainsi quo pour la
nouvel urticlo 24 bis de la Constitution
fédérale.

L'assemblés du parti  conservatner
s'est prononcée pour l'articlo sur les for-
ces hydrauliques et pour la loi cantonalo
sur lea endiguements. Ello n'a pus pris
attitude à l'égard do la loi sur loi
grèves.

L'assembléo du parli socialiste a voté
une résolution contre la loi sur lea
grèves.

VALAIS
L'an tuai o i i l  le  eu montagne. —

On nous écrit :
Un Anglais du nom do Fuwcelt a

exécuté ce. jours derniers différentes
courses d'essais sur nos routes de mon-
tagnes : Brigue-Grimsel, Sierre-Vermale,
Bramois-La Crettaz , ot , enfin , à Sion , il
a franchi la rue du Château jusqu'à l'en-
droit où les deux chemins de Tourbillon
et de Valôro BO bllurqucnt. Toutes ces
courses ont très bien réussi.

.Lycée de Mou.  — A causo de -la
prochaine exposition cantonale indus -
trielle à Sion, qui utilisera les locaux du
Collège, les cours se termineront environ
un mois avant la clôture habituelle en
juin 1909; la rentrée dss cours 1909 -
1910 sera retardée.

Les courses de Berne
Note» d' un spectateur

Berne, 11 oclobre.
Lo sport est le roi du jour. Est co à

dire que nous revenions aux jours de
Byzance, alors que les foules se passion-
naient pour les courses do chars et les
tournois équestres, et que la ville se
divisait en deux camps, l'un tenant pour
les cochors verts, l'autro pour les cochers
bleus, cela en présenco du Turc qui
battait les murailles î La comparaison
pourrait avoir quoi que actualité si les
courses modernes étoient , à l'instar des
anti ques, un simple spectaclo pour curieux
et jouisseurs. Lo goût do la généralion
actuelle pour les records do la vitesse
s'inspire, je crois, do considérations p lus
élevées.

dire , cependant , insinua M™ Desgran-
ges ; la position d' un fonctionnaire et
surtout d'un OlIÎCicr est quel que chose de
>i aléatoire !

— Et puis , ajouta dédaigneusement
Albine , si elle est entrée à « la Heine
Pénélope », c'est qu 'elle l'a bien voulu ,
apparemment I... Il y a tant d'autres
moyens de se tirer d'affaire, pour une
feinme intelli gente... el qui se respecte !

— Lesquels, ma cousine .... Pensez-
vous que la situation d'institutrice par-
ticulière soil plus enviable '.'... Voyons,
Albinc.'que-choisiriez-vous, si fous étiez
obli gée de gagner votre vie ?

Albine leva les épaules et fit une moue
dédaigneuse ; mais elle n 'avait pu s'em-
pêcher de rougir, car elle ne possédait
aucun diplôme, ayant jugé au-dessous
d'elle dc passer des examens.

— Est-ce que j  y ai jamais réfléchi !
répondit-elle. -Ce que jn snis bien , en
lout cas, c'est que je no deviendrais pas
ouvrière !

— Pour quelle raison, jc vous prie ?
Qu'y a-t-il <le honteux à tirer parti dû
l'adresse de ses doigts ?... quand on n 'a
pas trouvé mieux I... Je sais que Mlle clc
Cambriand a d'abord cherché autre
chose...

— Ello Vft-.is l'a raconté ?... C'est
vrai . j'oublie toujours que vous l'avez
introduite dans voir, * i n t i m i t é  I

— Elle est venue donner des leçons
à Etienui ite , inuis elle ne s'est-jamais
tlép in l ic  de su réserve et nc nous « rien
raconté de son passé... Mais p lusieurs
personnes ont parlé à ma mère des dé-
marches qu 'elle avait faites;, avanl d'en-
trer chtz les dames Slihért.

- - On me l'a dit aussi, déclara
M™0 Dosgranges. Je sais, notamment.

Lcs courses hippiques ont ceci de par-
ticulior qu'elles «ont uuo sorte do protes-
tation contro les moyen» do locomotion
qui détrônent le cheval. Elles ont aussi
un but palrioti quo par les encourugo.
monts qu'elles donnent à l'esprit mili.
taire, incarné dans Io corps le p) U8
brillent do l'arméo. Ce n'est pas tans
raison quo la Confédération encourago
ci sport et que les gouvernements can-
tonaux eux-mêmes accordent des pii x
pour certaines COUTSCS plus spécialement
destinées à favoriser l'élevage du cheval
du pays.

Organisées par la Société hi pp ique
bernoiso, leo courses do Berne avaient
attiré cot oprè3-midi au Uoundonfe ld
uno foule d'environ 15,000 curieux , hom'-
mes, fommes et onfants. Toutes lea
classes do la population étaiont repré-
sentées dans cotte multitude bigarrée.
Aux tribunes et dnns l'onceiato des
pesages Io grand mondo de l'aristocratie
le hig-lifo, les représentants du Conseil
fédéral , du gouvernement et de la com-
mune, lu presse, les habitués des courses
et les amateurs d'équitation. Et Io long
des barrières tout un flot mouvant de
peup le endimanché. La clémence de co
ciel d'oclobro a permis aux toilott.s
d'été do taire encoro uno triomphale
apparition.

Les sept courses successives sont
udoptées aux divers buts quo poursuit
la Société hi ppi que. Nous voyons entrer
tour à tour dans la p iste les concurrents
qui veulont gagner : 1° le prix du club
pour lo développement du sport hippi-
que et do l'élevage chovalin en Suisee
(1300 f r. ) ; 2° le prix do Fribourg (900 fr. ) ;
3° le prix de Thoune (700 fr.) ; 4« lo
prix do Berno (1300 fr . ) ;  5° le prix de
bolonro (800 fr.) ; 0" le prix do la Con-
fédération (1100 fr.).

En 7mo et dernièro li gno, vient la
course pour obstacles, à laquello ont
partici pé 21 officiers en uniforme et
cavaliers en habit rougo. C'est la course
qui a été la plus mouvementée et la pins
fertile en incidents , celle aUesi qui a
fourni lo plus d'émotions aux spectateurs.

En général , les résultats ont donné
p loino satisfaction aux organisateurs et
au jury.

Les courses militaires *ont toujours
celles qui intéressent Io plus le public,
Maint guerrier conquiert en cette circons-
tance les suffrages de la foulo et voit
aussi s'anèter sur lui l'œil favorable de
la fiancée qui est aux tribunes. Çà et là
des contestations so sont élevées entre
les concurrents et Je jury s'est vu amener
à enlever lo premier prix au vainqueur ,
qui n'avait pas ob3orvô toutes les règles
du tournoi.

Api es la distribution des prix ot un
morceau final des musiques qui avalent
rempli da lours accords les entr'actes de
cette pièco sportivo, la foule s'est
écoulée dans toutes les directions. Un
véritablo torrent humain se déversa sur
les belles avenues . ombragées qui con-
duisent aux casernos ou à la Fosto aux
Ours. Lc défilé des automobiles et des
voitures donnait l'impression du mouve-
ment d'une grande cap itale.

FAITS DIVERS
• -'ÉTR/lrVGEft

BronlUsrd et naufrage. — Par suite
du brouillard iiui régnait (lier sur ia Baiti<|uc.
une collision s'est produite entre deux stea-
mers allemands en vue de Stettin. Le vapeur
Pretoria, de la ligne iramburg-Amerika , qui
îortait du port de Stettin , a pris en liane lo
iXipponia , qui a coulé à pic. Dix matelots
du Nipponia ont pu se sauver. Le sort des
quinze autres est incertain.

Explosion d'un réservoir àess«*uc«*.
— Une explosion d'un réservoir à essceco
s'est produite samedi matin dani une cave,
rue du Temple, à Paris. Elle a été occasion-

qu elle s est présentée chez nuire voisine
M mo Estauiuié, qui cherchait alors um
institutrice.

— Ah ! tu nc m'avais pas dit cela
lit Albine .

— Je ne supposais pas, ma clicri
¦nfant , que ce sujet out tant dintérêl
pour loi .

— Et pourquoi Mmc Estautuié n 'er
n 'a-t-elle pas voulu '!...

— Elle, l'a trouvée trop jolie... El
maintenant , quo l'ai vue moi-même

— Partout il on a été de même !
affirma Julion.

— Peut-être, on effet , est-elle trop
jolie pour une institutrice , reprit Albine ;
toutefois c'est un genre «le beauté que
je n'apprécie pas').,. Mais si nous par-
lions il'. .litre chose ?... 11 me semblo que
cette demoiselle nous'absorbe un 'pcii
trop!... vous ne nous avez même pas
donné des nouvelles de ma lante , Julien!

Le jeune homme fu t  heureux de chan-
ger do conversation. Il lui était horrible-
ment pénible d'entendre parler de la
sort*: de celle qu 'il aimait ; et , en con-
t inuant  de prendro sa défense il craignait
île finir par trahir son secret... s'il nc
l'avait déjà fail .

(A suivre..

ï.CN diai-gemenU d'ndresi-O-i

pour être pris en coa_sI_lé-'«<l<«***

devront être acconipaguéa d'uu

timbre do 20 centimes.
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née P»1* l 'inflammation de vapeur d essence
u momont où l'on descendait à - l a  cave
' w «no lumière.

La f° rcei t'e l'explosion u élé Mlle que la
i,v»ntur« du magasin a été projetée do Pau-
oe côW do la rue , atteignant trois passant! ,
,,„( un garçon de café qui a eu lo net
.h'ttW Wt.

v , . i - i i i e u i  mortel d'automobile. —
siinodl so'r' ontre Rognac et Salon (Hou.
jles-du-RbOoe), une automobile dans la.

uella se trouvaient quatre jeunes gens ,
,llait vers Avignon à uno allure '-rapide,
pour éviter uno cliarrotte, celui qui condui-
..jta obliqué , mais l'automobile a haurté
ie parapet d' un pont et est tombée dans un
tavio profond de 5 à C mètres.

lia des jeunes gons, un enseigne de 'vais-
¦eau, a été tué sur le coup. Deux aulres ont
élé grièvement blessés. Ils ont'de multiples
fractures. l.o quatrième n'a pas été blessé.

SUi.rSE
i . . . -. «rincs ft ï V u .  — Oa annonce

d'An (Ithointal saint-gallois) qu'un élève de
l'icolc réale, qui jouait avec un fusil flobert.
, tué par maladresse uns fillette do neuf
ans. b» ¦pauvre petito a -été atteinte au
«BUT et a succombé aussitôt.

I,» pornograplilo ct le crime. —
Voas avons racsoté, on son temps, le
jneurtro d'une enfant  de 13 ans dans les
monfe'gn-8 Jurassienries ' de ' Diesse, à la
Irontièro dos cantons de -Berne «t de Neu.
cbûlél-

I,e 1" septembre , après midi , on trouvait
dans un pâturage de Lamboing la malhcu-
reuîo jeuno lille assassinée, portant sur tout
le corps de nombreux coups de couteau ; la
poitrine était entièrement déchiquetée. On
s: sentit d'emblée en présence d'un crime à
la façon de l'ignoble Soleilland.

Malgré les recherches les plus actives, il
avait été impoisible de mettre ia main sur
l'auteur do l'odieux assassinat.

Or, ssmedi , des gendarmes donnaient la
chasse à des braconniers. l'n passant devant
une ferme, ils turent interpellés par un
paysan qui leur conseilla de demander des
renseignements sur-le crimo de Diesae dans
une ferme voisine. Ils y coururent : le
fermier leur dénonça un de se. journaliors ,
Albert Siegenthaler. Or, les gendarmes (e
rappelèrent qu'ils avaient rencontré ce
personnage lo matin, et qu'à leur vue il
avait pâli. Ils sa mirent à sa poursuite et,
après plusieurs heures de recherches, ils le
trouvèrent dans une maison, où il préparait
sa fuite. -Ils le questionnèrent sur l'emploi
ijjson temps lo t*- r septcmdre ,jour du crime.
Siegenthaler fit des aveux complets .

Siegenthaler appartient à uno bonne
famille ; il a raconté que c'étaient les mau-
vaises lectures qui l'avaient perdu.

Un lniUHutcnr trop zélé. — Un
instituteur zuricois, tout brûlant da zèle
pour le progrès scolaire , a mis le feu à la
ceaison d'école de la commune daSt&fa , une
vieille bicoque que la commune s'obstinait à
con.erver malgré les objurgations du régent.
L'inwndiaire trouvera sans doute un tribu-
nal indulgent.

FRIBOURG
les élections au Conseil natio-

nal. — Nous avons annoncé quo le
comité cantonal du parti conservateur,
nanti dea propositions du parti radical
en vue do l'élection du 25 octobre dans
le XXIm<: arrondissement, avait décidé
d'y répondre en déclarant vouloir main-
teiir le statu qiio.

Voici la lettre qu'avait recuo lo comité
conservateur :

Dans le courant du mois d'octobre pro.
ebain aura lieu le renouvellement intégral
du Conseil national.

Dans l'intontion d'éviter uno lutte électo-
rale, toujours désagréable et nuisible aux
intérêts du pays, l'assembléo des délégués
de notre parti , réunie dimanche à Morat, a
décidé de vous proposer pour la prochaine
période 1908 1911 un compromis sur leâ
bases suivantes :

1. Chaque parli ne porte qu'un candidat
en abandonnant ainsi à l'autre parti le choix
du Second représentant ;

2. Chaque parti est libre dans la choix de
ion candidat :

3. En cas do vacance pendant la légis-
lature , le parti auquel appartient lo dépulé
sortant a seul le droit de désigner son
remplaçant.

Noire assemblée a désigné en même temps
comme candidat M. Constant I>inicbert,
conseiller national actuel.

En vous priant de bien vouloir nous
lionarer d'une réponse jusqu 'au \" sep-
tembre prochain , nous vous présentons, etc.

Il MB 4 Fs&flW- its i&ilb. It - fu i i  l).ir_)-rt...a|
Le Secrétaire, Le Président,

N. G L'TKNECIIT. Fr.Wit.L_." NEucEn.

Au nom du comité conservateur, M.
Chassot, préaident , a répondu par la
lettre suivante :

Lo comité canlonal conservateur a exa-
miné les' propositions que vous lui avez
laites par votre lottro du 4 août écoulé,
concernant les élections au Conseil national
liées au 25 octobre prochain.

Il me charge de répondre cn faisant con-
naître qu'il ne peut pas consentir à passer
ua compromis ou une convention avec votre
paili au sujet de cette votation ; mais,
comme par le passé,'il ne combattra pas la
cwdidature da M. Constant Dinichert, à
"fonli'ier ; il fera même figurer son nom sur
ls bulletins qu'il distribuera ù ses électeurs
pour cette votalion.

VeUilln agréer , etc.

t. Indépendant ollecto de trouvent sin
.ulièro » la réponso du comité conseiva
•ear. Cette réponse n'est rien autre qui

la confirmation do l'attitude observée, à
l'occasion det précédentes élections, -pai
lo parti conservateur. Celui-ci n'a pns
voulu so lier les muins par un blanc*
seing commo voudrait lu lui impoccr 1
parti radical. Il reste fidèle i» la position
qu'il â priie. Il n'y a rien là de nouveau
ni do surprenant.

L'Indépendant . trouve oncore quo lo
comité conservateur a montré peu d em-
pressement à répondre au comité radi-
cal , qui lui avait domié termo jusqu'au
1er septembre. Lo comité conservateur
n'avait pas à fairo acte de déférence. Li
bourgeoisie sucrée de Morat, gâtéo par
des habitudes séculaires de commande-
ment , traite volontiers tout lo monde
commo jadis ses sujets du Murtenbiet.
Ellaae trompe d'époque.

— Les électeurs radicaux da la partie
française du XXI'00 arrondissement
avaient été convoqués à uno assemblée
qui s'est tenue hier dimanche à Damai-
dior , au Lion 'd'Or.

A la vérité , il n'y a pas cu d'assem-
blée, faute d'uno assistance suffisante.
MM. I.iochti , député ; Dinichert fils;
avocat Gross, rédacteur dc l'Indépen-
dant; Gutknecht , rédacteur du Alurien-
bielcr; Ochsonbein, représentant ds com-
merce, à Fribourg, accompagnés do deux
ou trois jeunes gens, so sont trouvés en
présenco de 3 ou 4 citoyens radicaux de
Dompierre, de 5 ou G électeurs de Gltt-
tereas et do quelques notabilités radi-
cales do Domdidier.

On n'a pu décider aucune de celles-ci
à accepter la présidence.

L'assemblée a donc consisté en uno
simple confabulation entre les organisa-
teurs de la réunion.

M. Grosa, rédacteur, a exprimé l'avis
quo la parti radical ne dovait pas s'en
tenir aux déclarations du coiiiité conser-
vateur promettant l'appui du parti à la
candidature Dinichert. M. Gross a préco-
nisé l'adoption , sur la liste radicale , de
la candidature socialiste Fraisse.

M. Liechti, député , a combattu la
manière dc voir de M. Grosa et a déclaré
faire fond aur la promesse da comité
conservateur. Il a proposé d'établir une
liste portant les candidatures Dinichert
et Diesbach.

Aucun vote n'a été émis. Une partie
dea rares citoyens présents s'est d'ailleurs
retirée tandis que l'échango do vues
continuait.

— L'assemblée des délégués des partis
socialistes de la villo de Fribourg et de
Morat a décidé d'entrer en lice dans
l'élection'du 25 octobre avea la candida-
ture de M. I. l' r . ii .;¦ ' .. architecte.

Réanion. cantonale dc l'Asso-
dation populaire catliolique. —
Plusieurs adhésion» soat parvenues ou
secrétariat , et , déjà , la participation
s'annonco importante.

- Mois, nombre dc sections no so sont
pas encore prononcées ; elles sont priées
do le faire ssm retard.

Il importe grandement que, au mo-
ment où l'Association populaire se déve-
loppo d'uno façon réjouissante dans la
Suisse allemande et dans les cantons de
la Saisse française où elle n avait pas
pénétré jusqu 'ici, lo canton de Fribourg
sache prouver l'intérêt qu'il prend aux
questions qui préoccupent justement les
catholiques suisses.

Nos Confédérés comptent sur nous;
nous nc pouvons leur fausser com-
pagnie.

Que l'on vienne donc en bon nombre
à Fribourg. Le comité a pris sc3 mesures
pour quo les heures sérieuses que l'on
passera ensemble soient p leines d'intérêt
et d'agrément.

___ es grossièretés de 1' « Indé-
pendant ». — Nous avons signalé
l'attitude étrango de l 'Indépendant qui
s'étais permis de prendre peisonoelle-
ment à partie M. leDr Gluckemann , parce
que lo distingué professeur avait refusé
de se ranger ù l'avis formulé par certains
médecins de notro villo. La feuille radi-
cale mettait r-n doute la sincérité de l'in-
tention , l'indépendance du caractère et
les titres scientifiques do M. lo Dr Glucks-
mnnn et elle concluait en disant : « L a
faim justifie le3 moyens. »

Nous avons protesté contre de sem-
blables procédés et nous nous deman-
dons ce qu'auraient dit le3 médecins qui
ont su mériter un si maladroit patro-
nage , si nous avions, en imitant le jour-
nal radical, examiné leurs études scien-
tifi ques , établi dea comparaisons avec
les docteurs qui ont décliné de s'associer
à la démarche de leurs collègues, tiré
des conclusions. L'abstention da MM. hs
docteurs Clément, : Oberson , Raymond
et Troyer a bien 6a signification.

Nous sommes persuadés que les méde-
cins que l 'Indé pendant a placés sous son
égide ne so solidansent point aveo cette
triste feuille et réprouvent tous les at-
taques personnelles lancées contre lo
chef du laboratoire de bactériologie.
C'est pour avoir essuyé des reproches
quo l'organe do l'opposition b9t aujour-
d'hui en retrsito ct affirme avoir app li-
qué à l'Etat lo proveibe : « La faim jus-
tifie les moyens. » Quelle piètre et sotte
reculade I

Il reconnaît que M. Glucksmann pos-
_cdo à fond la science bactériologi que,
mois il contesto sa comp étence quand il
s'agit d'hygièae.

L'Indé pendant ignoro — il ignore tant

de choses — quo, dans nombre d uni-
versités, les Ifçons d'hygiène sont con-
fiées 'aux-professeurs do bactériologie ;
quo M.'Glucksmann, secrétaire do la com-
mission do eànté , s'occùpo en cotto qua-
lité de toutes les questions d'h ygiène rele-
vant de l'administration ; qu'il a pris
uno paît prépondérante aux études pré-
paratoires du banc scolaire fribourgeois
et qu 'il suit avec uno attention-soutenue
tous les problèmes concernant la santé
des élèves de l'école primaire.

Il no soflit pas de connaître Io nom de
Proust ct d'avoir lu quel ques pages dc
son ouvrage pour passer maitre en hy-
giène. II faut encoro savoir comprendre,
interpréter la pensée dc l'écrivain et
tenir compta do l'hypothèie qui a servi de
base à l'argumentation du livre. On a
péché contre cette règle élémentaire et
les inférenecs qui ont été déduites sont
tout à fait erronées.

I>écès. — Samedi est décédé à Aubo-
ranges , à l'ûgo de 47 ans , M. Hilaire
Dousse, syndic dc cette communo.
M. Dousse était depuis près de vingt ans
conseiller communal. Il était devenu
syndic sprès la dernière élection dei
conseillera communaux.

L'Importance d'une virgule. —
L'omission d'une virgule dans le compte
rendu dc la conférence do M. Bertichi
sur les chèques postaux a fait dira au
conférencier que la somme des virements
op érés ca 1907, en Suisso, par le service
des chèques postaux , s'est élevée a 1537
millions. Il fallait lire 153,7 millions.

Libre pensée. — Des messieurs de
La Chaux-de-Fonds sont venus hier à
Fribourg pour fonder une section do la
Libre-penséo. Le Peup le socialiste leur
avait promis un brillant succès. A peina
une demi-douzaine d'auditeure 6e sont
trouvés là.

Une arrestation a Sion. — Sme di,
la polico a arrêté à Sion, un individu qui
a ossaili et dévalisé , entro Charrat et
Martigny, lo nommé Posse, de Chamo-
son.

C'est un dangereux repris do justice,
d'ori gino fribourgeoise, qui vient de pur-
ger, dans les prisons d'Estavayer, une
condamnation pour vol.

SOCIÉTÉS
Sociéti de chant de la cille de Fribourg. —

La Société de chant dc la ville de Fribourg
reprendra ses répétitions mardi prochain ,
13 octobre, sous la direction de M. Ant.
Hartmann , professeur.

Les personne, intentionnées de faire par
tie de cette société comme membres actifs
sont priées de se présenter à son local ,
Hotel de Saint-Maurice, 1" étage, à 8 V- b.
du soir, à la date précitée.

Chceur mixte de Saint-lïUolai. — Ce soir,
lundi.à 8 Vi h-, répétition générale.au local.

Calendrier
MARDI 13 OCTOBRE

Salât î '. t so i  A I :I>
Edouard III , roi d'Angleterre, établit des

lois pleines de sagesse qui font encore au-
jourd'hui partie du droit britannique',(10&6).

B ULLETIN MÉTÉOROLOGI QUE'
ttBtato-H d» frit _ -_.,-

T}\x 12 octobre 1JCB
B^ROMsraa

octobre i 7| 8 - 10 11 1-i Octobre

r_a,o Bs -5 __s,-
730,0 _§¦*¦ -_"¦ 730,0

715,0 §- i ! -| 7i6,C

710,0 §- 1 II r*-*! 710,0

MBS jH I J j ! j h -g 705sC
700,0 =m\ lil I • I i I -5 TO0.C
695,0 =- | | M -= 696,0

600,0 jf-j |j| |.|||;| | | j ; |  |~|jj 690,0
tasBKOHàrm ci

O-tobre ; 7 S 9 10. l l |  12- 'Octobre
8 b, mi I S, 7i 6: 6 1*_ 9 8 h. m,
1 h. s. 14 151 15' 15 10 14 1 h. s.
8 h. s. 15 15 15 10 13' i 8 h. t.
Température maxim. dans lea 24 h. : 18<
Température minim. dans les 24 h. : 8°
Eau tombée dans les 21 h. : — mm»

„ , ( Direction : N.-E.
Vent { Force .-léger.

Etat du ciel : nuagoux.
Extrait &u _ '___r r ;v . ; : i  ds Su.ia ceatixl

de Zarlea :
Températur» à 8 heurea .du matin, e

10 octobre :
Paris . 12° Vienne 5*
Roms 12-> Hambourg 5°
Pétersbourg 1° Stockholm 8a

Conditions atmosphériques en Suisse, ce
matin , 12 octobre, à 7 b. :

Couvert à Genève, Neuchâtel, Berne, Bâte
et Zurich: Brouillard à La Chaux*de-Fonds.
Partout ailleurs , très beau temps.

Température variant de l°-3° dans r r .r - .-n
dine , 4° à La Chaux-de-Fonds. 5° à Claris ,
9° à Thoune , lnterlaken, Gôsclionen , Coire
10°-14° dans la majeure partie de la Suisse
maxima 16° à Lausanne.

TEMPS PBOBABLB
d_r.i U Salut occldesUU

Zurich, IS  octobre, mldt
Brumeux vers midi. Ciel variable cl

doux. Va ne u de plaie par zones.

Nouvelles de 4a dernière heure
LA CRISE ORIENTALE

L'optlmUm» de l ' E u r o p j  > -
Londres, 12 octobre-

Uno nolo communiquée aux jour-
naux dit qu'il résulte d'uue enquête
faite dans la soirée d'hier dimanche
que dans le* milieux dip lomatiques
on considère la situation politique
comme plus calme, à causo de la
bonne volonté montrée par les gou-
vernements grec et serbe , qui font
tout leur possible pour mettre fin à
l'agitation. On attend beaucoup de
l'entrevue de M. Isvolski avec sir
Edward Grey. Au Foreign Office, on
se montre optimiste, mais on se con-
tente de dire que l'on a de bonnes
raisons d'espérer une solution pacifi-
que des questions pendantes.

La réponse du puissances
Conslanlinople, 12 oclobre.

La France, l'Italie, l'Angleterre et
la Russie ont répondu à la note do
protestation de la Turquie. Toutes
ces réponses sont favorables à la
convocation d'une conférence euro-
péenne. La Porte compte sur l'adhé-
sion de l'Allemagne, surtout après les
déclarations de l'ambassadeur alle-
mand , répudiant toute entente préa-
lable de son pays avec l'Autriche-
Hongrie ou toute autre puissance. Il
est cependant difficile de croire que
les alliés de l'Autriche-Hongrie aient
ainsi ignoré l'action projetée.

En Turquie
Andrinop le, 12 octobre.

Dimanche a eu lieu ici un meeting
de vingt mille personnes pour protes-
ter contre l'annexion de Ja Bosnie.
Un télégramme a été envoyé à. toutes
les puissences, ssuf à l'Autriche-Hon-
grie.

Une manifestation semblable a eu
lieu à Therap ia , en face de l'ambas-
sade britannique ; mais elle a été
courte, l'ambassadeur étant absent.

Un grand meeting aura lieu demain
mardi à Constantinople.

On incorpore de nombreux rédifs
d'Anatolie dans le second corps d'ar-
mée.

Constantinople, 12 octobre.
Sp. — Le grand vizir s'est entre-

tenu hier dimanche avec le ministre de
Serbie à Constantinople, auquel il a
fortement conseillé une attitude pru-
dente et modérée de la Serbie daos
les questions actuellement pendantes.

Constantinople, 12 oclobre.
Sp. — Le gouvernement a sus-

pendu l'organe réactionnaire Nizam.
Hier dimanche, le sultan s'est rendu

à Stamboul, pour la cérémonie de la
vénération du manteau du prophète.
Cette cérémonie s'est déroulée comme
de coutume. A l'aller et au retour , le
sultan marchait à pied. La foule l'a
acclamé. Aucun incident ne s'est
produit.

En Serbie
Paris, 12 oclobre.

On mande de Vienne au Mat in :
Suivant les nouvelles venues de

Belgrade, la première circonscription
est sous les armes. De toute part
circulent des convois de munition.?,
Des engagés volontaires font des exer-
cices militaires et sont encadrés pai
des soldats de l'armée active.

Londres, 12 oclobre.
On télégraphie da Belgrade au

Datbj  Mail que l'effervescence con-
tinue. Les Autrichiens ont pris
deux villes situées sur la Drina , ri-
vière marquant la frontière entre la
Serbie et la Bosnie. Les troupes slaves
de l'Herzégovine refusent d'att aquer
les paysans rebelles.

Belgrade, 12 octobre.
La dernière séance de la Skoupch-

tina, pendant laquelle on s'e3t occupé
de la situation politique actuelle, s'est
déroulée sans incidents.

Vienne, 12 octobre.
Sp .  — On mande do Belgrade que

la séance de la Skoupchtina a été
déclarée secrète aussitôt après l'ouver-
ture des débats sur la situation poli-
tique. La séance a duré, hier diman-
che, de neuf heures du matin jusqu 'à
une heure de l'après-midi. A trois
heures, les députes rentraient en
séance. Les orateurs se montrent pru-
dents et les débats se poursuivent
dans le calme, aussi l'effervescence
diminue-t-elle parmi la population.
Dans les cercles politiques, on est
d'avis de confier le règlement de la
question de la Bosnie à une conférence
européenne. .,

La deuxième séance do la Skoupch-
tina s'est terminée à neu f heures du
soir.

-Belgrade,' 12 oeltàrc. ¦

Au cours de la manifestation de
dimanche dans, les rues de Belgrade ,
le princo héritier a prononcé un dis-
cours ampoulé qui se terminait pai
les mots : « Vive celui qui est prêt à
mourir! Mort à celui qui veut vivre '- »
Le discours du prince a provoqué des
applaudissements frénétiques.

Vienne , 12 oclobre.
On mande ' de Belgrade que les

manifestations ont continué dans les
?iea pendant l ' après-midi d'hier
dimanche. Le prince héritier a remer-
cié pour l'ovation qui lui a été faite.
Il a dit qu'U serait fier d'être soldat
et de se mettre à la tete de volontaires
prêts à mourir pour défendre leur
nationalité et l'honneur du pays.

Vienne, 12 octobre.
On dit ici que les puissances ont

non seulement invité le gouvernement
serbe à rester tranquille , mais lui ont
déclaré que, en cas de guerreprovoquée
par les agissements de la Serbie, cette
dernière aurait à supporter toutes les
conséquences d'une défaite.

En Crète
La Canée, 12 oclobre.

L'ouverture de la Chambre des
députés, annoncée pour hier dimanche
à quatre heures, a été remise à aujour-
d'hui lundi , lea députés n'étant pas
encore arrivés.

Les dernièies-nouvelles reçues par
courriers sont moins favorables à
l'union crétoise et provoquent ici un
sentiment général d'indécision. La
population, qui a reçu l'ordre de ne
pas tenir de manifestation en armes
se montre anxieuse, mais calme.

La tournée Clemenceau
Draguignan , 12 oclobre.

Au départ de M. Clemenceau pour
Paris, des incidents se sont produits
entre ses partisans et les socialistes ;
plusieurs personnes ont été blessées.

Le oomte de Turin
Rome, 12 octobre.

Le comte de Turin , cousin-germain
du roi d'Italie, s'est rendu à Londres,
pour y préparer sa traversée de l'Afri-
que , de la côte de Somalie au Congo.
II ne sera accompsgné que de deux
blancs. On prévoit que le voyage
durera deux ans.

La situation en Perse
Conslanlinople, 12 oclobre.

D'e près un télégramme consulaire
de Tabriz , les constitutionnels ont
fait une sortie et infligé une défaite
aux royalistes. Ces derniers ont eu
unc centaine de blessés.

Le choléra
Sainl Pétersbourg, 12 oclobre.

Pendant les dernières vingt-quatre
heures, 72 personnes ont été atteintes
du choléra ; trois ont succombé. Le
nombre des malades est de 1214.

Gisements d'or en Mandchourie
Saint Pétcrsbou'g. 12 oclobre.

On a découvert plusieurs gisements
aurifères sur la -voie en construction
le loDg de l'Amour. L'or est , dit-on ,
abondant dans le district.

L'arrivée de Swen Hedin
Simla , 12 octobre.

Sp. — L'explorateur suédois Swen
Hedin a été salué à la gare par lord
Kitchener ; il est reparti hier dimanche
pour l'Europe.

Rixe dans l'Inde
Londres, 12 oclobre.

On tél égraphie d'Allahabad , près
de Pondichéry, au Daily Telegraph :

Une querelle a éclaté à Kottokapan ,
près de Pondichéry, entre pécheurs
français et pêcheurs musulmans,
sujetsbritanniques.La police anglaise,
craignant une émeute, a tiré en 1 air,
sur quoi les Français firent feu sur le3
musulmans, qui eurent un blessé
mortellement et un autre grièvement.
La population française a onsuite mis
à sac le quartier musulman. Les
autorités françaises du port et les
autorités anglaises ont pris des mesu-
res énergiques pour rétablir Tordre.

La campagne présidentielle
aux Etats-Unis

Nti v-Yorl;, 12 octobre.
Les essais de votation organisés

par le World et le Herald ont donné
une grosse majorité à M. Bryan; ce-
pendant cetto majorité n'est pas suf-
fisante pour assurer son élection.

SIJISSB
G é o m é t r i e  électorale

Saint-Maurice, 12 octobre.
Lc3 six communes à majorité libé-

ralo du district de Monthey avaient
demandé à êlre 'mises au bénéfice de

la faéullé-instituée par la nouvello loi
électorale et à former un cercle pour
les élections au Grand Conseil, de
manière à assurer deux sièges de plus
au parti radical. Le vole a eu lieu
hier. Dans quatre communes seule-
ment, le cercle a été accepté : à Mon-
they, Champéry, Vouvry et -Port-
Valais.

Le rejet du cerole à Collombey,
commune do M. .Eugène de Lavallaz ,
député, chef du parti libéral , est un
échec pour ce parli.

Politique tssilnoiso
Lugano, 12 octobre.

M. Bertoni. avocat , à Lugano, pr o-
posé par l'extrême-gauche et agréé
par les comités libéraux , refuse toute
candidature pour l'élection au Conseil
national. M. Bertoni sera probable-
ment remplacé par M.Maggini, rédac-
teur de la Gazelle. Ticinese.

D. PLASCBIBXL, gérant.

f
Madame JosC-phine Hausse, née -Pasche,

et sts enfants . Firrain, Ludtvine, Célina et
Olivier, à Aulioranges; la famille François
Décotterd-Douise et leur lils Albert , à Au-
boranges; Madame et Monsieur Edouaid
Crausaz-Dousse, à Gillarens ; Madame et
Monsieur Mossier-Dousse et leurs enfants , à
Hue et à Promasens ; les entants de feu An-
tonin Deschenaux , à Iilessens ; les enfants
de feu Jules Jaquier , à Promasens. ont la
profonde douleur de faire part de la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en la
personne de

Monsieur Hilaire DOUSSE
syndic

leur cher époux, père, beau-père , grand*
père, Irère, beau Irère el oncle, décédé à
Auboranges, le 10oclobre, i l'Age de i ,  ans,
tmihi des secours de la religion.

L'ensevelissement aura lieu à Promasoni,
le mardi 13 octobre courant, à 9 % heures
du malin.

Priez pour lui!

R. I. P.

l'E-N/lU-LSIOÏN

Prix:2ir.BCe!Clr.fc!iciW3tlasFh3niui __a3

Buvons du bon vin
Nous sommes heureux d'annoncer 4 nos

lecteurs et amis que, sur les couseils de
M. l'abbé Clavel, leur directeur, MM. lea
Propriétaires des beaux vignobles de Saint-
Charles (Côtes du Rhône), se sont réunis
sous le nom d'I 'nion raUioliqne. Ils ne
vendent que le vin de leur récolte. Le rouge
est livré à partir de "0 fr. la barrique de
220 litres et le blanc à partir de 80 fr. logé
rendu franco de port à toute gare de Suisse
désignés par l'acheteur. Echantillons gratis.

Ecrire à U. le directeur de l'Union
CBlUollqne, à Vcrgéze. Gard (Francet

Youlez-vous constituer une
dot à votre petite fille ?
Quelle maman pourrait résister à cette pro-
position ? Et comme il lui est facile de
satisfaire son-désir.

Il suffit de s'adresser à une de cos an-
ciennes Compagnies françaises d'assurances
sur la Vie ct d'y souscrire un contrat d'as-
surance dotale et la dot rêvée est ainsi
assurée dès le paiement de la première
primo. 1401

Aucune Société ne donne silos de sécurité
que la Compare le FBEKIX (Entreprise
privée assujettie au contrôle de l'Etat) qui
opère en Suisse depais soixante-trois ans.

Renseignements au siège de la Compa-
gnie , 33, rue Lafayelte , et chez. H. Fontaine,
osent général , -1, rue Grimoux, Friboarg,



La Ouate
Thermogène

est aujourd'hui le remède populaire par exccllonco : c'eat que
lo « TII_. l-MO<; _ *._ » est venu à son heure pour remp lacer ,
duos le traitement des affections rluiuialismulcs ot intlumma-
toires (rhumes, maux de gorge, points de côlé). tous lea vieux
remèdes d'un emp loi si désagréable et parfois si douloureux.

Adieu pour touiours aus onguents, emplâtres, liniments.
teinture d'iode, vésioaloires, etc. Le « THEl. .I.Hif.NI. » ost ù
ces remèdes, aussi inefficaces que mal propre*, ce qufl la lumière
électri que est aux vieilles lampes à huile. Sou action est cer-
taine; elle so traduit par des picotements parfois assez vifs ,
quand on transpire notamment; on p. ut suspendre alors lo
traitement pendant quelque tomps et le reprondre ensuito. Si
l'action tarde à s< * produire, on asperge la feuille de ouate de
vinai gre ou d'eau do Cologne.

Toutes pharmacies, Fr. 1.30; no'.ice dans la boite. *i0'i3

Maison de vins tle j.remier ordre, de
la Saisse romande, demande pour font
de snite on époque à convenir

voyageur
parfaitement connu et introduit dans
le canton de Fribourg. très actif et
pouvant justifier d'un chiffre d'affaires
conséquent. Situation largement sala-
riée, place d'avenir pour personne
absolument à la hauteur. Stricte dis-
crétion- .on

O Sires avec références et photogra-
phies, sous chiffres ïï Ï595S A, à Haa-
senstein & Vogler. Pribonrg.

Kr:_::M:".5-jt::ciîts 'a. ..;tr _Kaasens fe in  & vogler  fHp&raj-TOTWMtî -g-giagMMMMW *^^

f ' I A*^.. _I*n_. -___, t" «oldanellc. Bégimej son»
__ il àl-VÛsV -Q \_ L_S_ n"«'a<*es : alimentation hjgiéni-wuwcvww <* *fetfAA „ne fortifiante cour convalescent»

^ _*_j * /^^ Ts^vv ^ir^i (F^ilâOiD -£o
Ouverture de l'Exposition des Modèles de Paris

Mardi 13 octobre
HP Pauline Bl'SSARD. nie du Tir. 16

L'ATELIER DE VÉLOS, etc.
de G. Stucky se trouve dès maintenant

au Criblet, N° 1
Se recommande, H 3-155F3237

G. STUCKY.

NEUCHATEL ^ST
Vis-à vis du Jardin anglais . Nouvellement restauré Kestauralior
i\ toute heure. Diner? à ï fr. avec vin .  Grande salle pour sociétés,
Arrangements pour familles. H 3970 X 2022

Se recommande pour séjour ,
James ,v.Mio/-.sn IM1.

T__L_5PHO"SE

Fonderie & ateliers de construction

Manufacture de sacs en papier

J. ¥ILUGEB, Fribonrg
Place Notre-Dame, 167

Papier d'emlmllage, enveloppes, papier A lettrett.

Grand assortiment de papier nappe et serolettes
pour banquets. H 2246 F 2128

KERN H BRULHART
FRIBOURG (Suisse)

Fonderie de fonte et de bronze. Construction de moteurs
hy drauliques de tous genres, Transmissions. Installations
complètes d' usines , scieries, moulins , p ilons à os , grues
monte-charges hy drauliques et autres. Constructions métal-
liques. Grosse serrurerie. Charpentes , Ponts , etc.

PROJ ETS — PLANS — DEVIS

mm^^^m^^mm^mm^wm^m
1 LA VOCATION 1
H au mariage, au célibat , à la vie religieuse gj|

É ile Père J. COPPIN , Rédemptoriste p
Edition reçue et augmentée as

Pr t x t a n*. 1
m EN VENTE A LA LIBRAIRIE CATHOLIQUE M
f E s  130, Place Saint-Nicolas ct Avenuo do Pérolles aa
W FRIBOURC gK

Ouvrez l'œil
quand votro bonne casse <iuol-
que chose; si elle emploie de
la Seccotino pour réparer l'ob-
jet, c'est que c'est une domes-
tique sérieuse. (La Seecoliue
collo et répare tout.) 4011

ETUDE
île Paul SOItAKI .

aooeat
BULLE

Bâtiment de l'Hôte l Modems
( première arcade)

il <- ..!< • de la Banque dc l ' i X a t .

Contentieux civil et admi-
nistratif. — Opérations con-
cernant la poursuite < < lu
l'allllle.

ItriircHrntntlonit devant le;
tribunaux ct toute., le» au-
torité».

Correspondance cn langue
allemande. 4«15-li>17

Auberge à vendre
A Tendre uue auberge

ayant café, sallo à manger ,
plusieurs ebambres pour pen-
sionnaires , grange, écurie , au-
tros dépendancesainsi que quel-
ques poses de terre. 4044-1618

offres sous H 4364 F; à Eaa-
senstein (f. Vogler, Fribourg

araras HOUSSE
âgé de 19 ans. robuste, de la
Suisse allemande, demande place
oà il aurait l'occasion d'appren
dre le français , de préférence
dans bureau ou commerce, l'e-
ti t  gage. 4048

S'adresser, sous 5603, à Haa-
senstein et Vogler , Lucerne.

PIANOS
d'occasion, remis complète-
ment en bon état , ;< vendre
k des prix et condilions tr.'s
favorables. H 4150 F 38-E

Magasin de musique
!.. Von der Weid ,

29 , rue de Lausanne.

Belles châtaignes
5 kg., 1 fr. BO : 10 kg., a fr. 70:
15 kg., s fr. ~o franco. 100 kg ,
Vi l"r. 50 port dii.

Soix : ô kg., a l>. 50 : 10 kir..
•1 Tr. 50 franco. 50 kg., 10 IV. 50
port dû .  3999

Ralalna - Nadera : 5 kg.,
S « r. ..0: 10 kg., 4 tr. 20.

KalsiiiN- -'orxlen : 5 kg.,
2 i'r.: 10 kg.. S fr. 00 franco .

.TI. l'ellandlni A Co,
Taverne (Tessin).

tout de suite , au l'etit-.ilon-
treux, entre les deux pouls ,
un joli logement de 4 chambres ,
balcon , cuisine , eau , cave, ga-
letas , buanderie. Prix : 35 fr.
pir mois. H 4171 F 3S04

S'adrc3ser à l'hoirie I*terre
«inkler, Tivoli , 3, 1 r i i . o n r :;.

A vendre, pour cause de
départ , une

petite pro p riété
en bon état , située à proximité
de la ville de Fribourg, com-
prenant 11 pièces , 4 cuisines ,
verger , jardin , écurie , eau de
source. L'acquéreur y serait
logé gratuitement. Honnes con-
ditions de paiement

S'adresser par écrit sous
chiffres H 4351 F, il l'agence de
publicité Haasenstein nt Vo-
gl'.r. Fribourg. 4028-1612

A remettre, pour cause de
décès, un

uni» 1 .ni:
S'adre..ser tx M. Ulysse Vol.

eliurd, à matran. 4U04 1GM]

Fil» de . n i i  .< ¦  élet'troljt.
pour lignes aériennes , livrés
depuis 20 ans très avantageu-
sement par H 3336 Z 2438
Adol phe Olener, Zurich I

Repr . des trefi leries de cui-
vres des -.dus importantes.

H" GU RTLER , chaudronnier
PAYERNE

Alambics. CX.X . • __ . Chaudroos.
Bouilloires. Tuyautage cn tous
genrps . Articles de ménage.
Batteries de cuisine complètes ,
pour hôtels. Etamaga â i'étain
anglais lin . H26173L 39*9
Transformations. Réparation!.

POUR V E N D R E
rapidement

immeubles , terrains , propriétés
rurales et de rapport. Villas , hô-
tels, pensions et pensionnats ,
restaurants ct calés-brasseries ,
fabriques , usines, fonds dc com-
merce de tous genres, entreprise »
industrielles , ctc.
POUR TROUVER RAPIDEMENT
cap itaux , associés, commandi.
taires, prêts hypothécaires et au-
tres, etc., etc., s'adresser à Por.
liée immobilier suisse, i
liea. ¦. <- . première maison suisse
pourla vente rapidod'immeublcs,
Ne pas confondre avec d'aulrea
maisons analogues. 3815

__ tude _ ur place de tou te afTaif e
d nos frais . Demandez notre vi-
site gratuite. Discrétion absolue
garantie. Prompte solution.

Nous ne sommes pas agents el
n 'exigeons aucune provision.

+*+**#-_H***WH^^

î A la Belle Jardinière t
t FRIBOURG £
î Rue de Romont J. WEILLER Square des Places £
t —^O — *
-W* Aujouril'I-ui et jonrs suivants -fr

* Grand© Exposition i© Fourrures J
J PRIX SPÉCIAUX PENDANT CES QUELQUES JOURS J

DRAPERIES - NOUVEAUTÉS - ROBES - CONFECTIONS
pour Dames et Messieurs

Drap, mi-drap, mi-laine du pays

CASAGRAKDE è GASPAROLI
BULLE

Complets, Pardessus, Costumes Dames sur mesure.
COUPEUR DANS LA MAISON

Chemiserie. — Caleçons. — Camisoles enj tous genres.
Plnmes. — Duvets. — Articles. <lc trousseaux.

ÉCHANGE DE LAINE VENTE DE CONFIANCE

l|||||p sl !i Mais sus-tout exiges les Véfiiahlcs 
^̂ ^̂ S

P ĜR.™  ̂
RAVAGE CHIMI QUE

w' i_nmrrnin_nnii_ î]| des vêtements do dame3 et d'hommes
r TELMUILIllL 7, TEINTURES en TOUTEiNÛÂNCES des VÊTEMENTS

OT 11 _ _ _ * ' _ ' **8y'1 sans riPii décou dre. 1113168 L

j^ 
MU lllVlUlI (̂ NETTOYAl '.K DES «AN'TS, HOAS , FOURRURES, KTC.

|§^ JÊÊ& Dépôt» de Moral : Kollo |>-Scilcr, négoc. rue de Lau-
W_\ (TrilTKr K.Tlf.. 7 AtvS&S sanne, N >  4 7 ;  Mussbuiiiiicr, m.-tai t .  Avenue de Pérolles.

jH^ JÊS, I " ' 9 : Daler, opticien. Avenue de la Gare, N" 10. — l)->pf ,l de
QPËlpBtv y_BB ' 'i ''"' Teinturerie Lyonnaise :TH ,lr l l tr:Hlj ,  nég. , rue de Romont .

A LOUER
pour le 25 ocloUrc pro-
chain , un

joli appartement
au 3m« étage, dana l ' immeuble
de la Hanque do l'Etat de Fri-
bourg, placo St Nicolas , com-
prenant trois chambres ct cui-
sine , cave, galelas et buanderie ,
gaz et élcciricilc . Conditions
trèi favorables. 3678

S'adresser ;'i la Direction
de lu Iiuuuuc tic l'I-tat.

\T TTST '•'•«¦• «'« *6tc»,
* AXN u ir. l'hectolilre.

Kcliantillons gratis. 3882
r. FI..U.SJMI-U, viticulteur ,

Vcrg-ze (Gard).

Grands magasins de Belle
«Iciunudcnt pour tout do
suile une

boime vendeuse
pour rayons de confections
pour dames lions gages.

Seules les olïres de personnes
ayant occupé de» places ana-
logues dans maisons impor-
tantes seront considérées.

S'adresser par écrit , svec pré-
tentions , sous chiffres V-I52I X,
à l'agence Haasenstein et Vo-
gler, Kribourg, cn joignant c»r-
tilicats et plioiograpbio. 3938

Appartements à louer
S'adresser tx St-"* HnlaMI,

rue de l 'Industrie, l'crollc.i.

JEUNE HOMME
intel l igent , lu ans , ayant fré-
quenté pendant 4 ans l'école
cantonale do l.ucerne , demande
place commo volontaire, dans
une maison de commerce ou
d'un autre genre , de la Suisse
française , cn vue do sc perfec-
tionner dans la langue fran-
çaise. 3941

Adresser les offre* avec indi-
cation des condition» , SOUR
C542GLZ, ii Haasenstein et
Yogler, l.ucerne.

o.\ i i i . i i . t M n :  A i . iu  I :I:

jolie chambre meublée
Offres sous '/.a 15S".0 X . _. Haa-

senstein et Vogler , Genève.

Compogulo du ohomin do x0

VIEGE-ZERMÂTT
Le coupon j\ ° IO do 20 IV.. échéant lo 15 oct..

courant, sur lea obligations de l'emprunt consolidé _ <" <*la Compagnie Viège-Zermatt , sera payé sans Irais ' »domiciles suivants : ",
àFRIBOURG .chez MIVI.WECK ,AEBY&C eà Lausanne, chez MM. Masson & c>°
à Bâle, à la Banque Commerciale,
à Genève, chez MM. A. Chenevière & C'0,
à Berne, à la Banque Commerciale,
à Zurich." Actien-Qcsellschaît Leu & (.le .

A partir du 14 oetobre

Exposition de modèles cl nouve autés
MUo LAUGIER

Grand'Ruo. I l , la Étage.

BANQUE SUISSE
pour le Commerce étranger

Capital, 5,000,000 entièrement versé.
Réserves, 405,000.

SUCCURSALE DE FRIBOUR G
Ordres de Bourse comptant et ternie

Escompte des effets de D^PÔt en compte courant,
„ , à vue : 3 %.commerce 3 y2 sur la D6pôt à terme . _.

Suisse et le taux offi- Carnets d-,;pargne . 4 %ciel pour les pays cor- plU8 Une participation
respondants. dans les bénéfices.
Les dépôts sont reçus eu monnaie suisse ou

étrangère.
Les versements peuvent être effectués pour notre

compte :
En Italie, dans les succursales et au siège de la

Banco di Borna ;
En Allemagne, à la Deutsche Bank ;
En France, à Paris, chez MM. Henrotie &

Mnller, et Banco di Borna ;
En Russie : Banque de commerce privée

de Saint-Pétersbourg.

Kaisiiis - du Valais Une dame
. . ., , „ „._,. désire(lonnonles leçonsdefrar
O. da Riedmatten, SION çai.s, d'anglais et d'allemand.

1 fr. la cais"» de 5 kg., franco. S'adresst-r : M» 38, Grand'
i ltut, Frlbourc. 37V *.

Institut ponr j.nnes g-ns nNp .-__ „...
Etude à fond de la langne Uatl Jl.U _.1___ IlLLt

allemande. Langues moder-
nes. Préparation au service deu de 10 à 20 ans , est demandée
postes , télégraphes et chemins comme aide dans un ménage.
de fer. Très grands succès. Occasion d'apprendre !a cuisiu«
Prospectus gratis . 3563 et le service. 3977

Emile Berger-Schaad, S'adresser à l'agonce de pu-
maître secondaire , blicité Haasenstein et Vogler,

Mariastein, près Bàle. Fribourg, s. chiffres H 4309 f,

A VENDEE
pour causo de partage , la mai-
son K° 11, Place du Tilleul , à
fribourg, comprenant :

1 bonne cava voûtée;
1 rez de-chaussèo et 4 étages

avec logements séparés, bien
exposés au soleil et une belle
vue sur la nouvelle roule des
Alpes. — Pour visiter la maison
ct prendre connaissance des
conditions , s'adresser à l'uni
-icltccnenwcid, concicrije à
l'école des garçons , Pensionnat.

On demande, pour entrer
tout dc suite , une bonne

cuisinière
bourgeoise, munie de bonnes
références.

Ecrire sous chiffres Ho7525N,
à Haasenstein et Vogler . rtfon-
treur. 4033

de 21 ans. sachant les il lan- ¦ 
gués , demande place comme __ , , _ , M»1U.II an-f i l l e  de magasin. . YlDS de MmiW, c!cm°c%c-Accepterait au .s i  une placo . , .,_;„„_ a, hnnc,
de cuisinière ou de f er ,  Je de ™nde repre». atacux rt bj »«
chaire. Références ^dispo- ^'de SourdeBorde,.̂

Adresser les offres sous H43S0F, .
à l'agence dc publicité Haasen- o „ demande a plaeer ,
stein et Vogler , Fribourg. pour une période dc B taon,

dans une famille catholique

hO°ui.d
U
eTrrb

n
o^

POUrl,n Pet it 

](JU|j(j JjJ]l|]||P
une cuisinière J18an ,pourseperfCc ,ionn ,

b e n  :.u c.uraiU du p«r_ric$. dan» la langue françai'e.
S'a.l.-.—..r ix l 'iMAIel dn Offres sous Te 65510, t\ ta.»

Nalnt-_llaiirl<-e, à 1 ri i i on r i r .  seiistein et Vogler , Bâle. 4U


